
 

 

 

Depuis plus de trente
ans, le Proche-Orient est à
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Les Galeries G.P., 92, 2e Rue Ouest, Rimouski

Tél. 724-9747 - Denise et Charles Lavoie, prop.

C’est en plein le tempsde venir
fairevotre choix

parmi notre vaste collection

TISSUS-MODE
D’AUTOMNE

Le choix est a son
meilleur. . .
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public

Attention
aux
mollusques
La Direction de la pro-

tection de la Direction gé-
nérale des pêches mariti-
mes du Québec incite la
population a s'abstenir d’a-
cheter ou de cueillir des
mollusques à l'état frais.
Cette recommandation

fait suite à la haute teneur
de toxicité décelée dans la
chair de ceux-ci. De plus,
plusieurs personnes ont été
intoxiquées après avoir con-
sommé des mollusques pro-
venant de secteurs interdits
à la cueillette.

Les régions touchées sont
la rive-Nord et la rive-Sud
du fleuve St-Laurent, une
partie de la moyenne Côte-
Nord, l'Ile d'Anticosti et la
Gaspésie, à l'exception du
comté de Bonaventure. Les
Hes-de-la-Madeleine ne sont
toutefois pas touchées par
ce phénomène de toxicité.

Les grands explorateurs présentent:

Mystères
du Proche

Jacques Callebaut s’est in-
téressé au Proche-Orient. Il
collabore aux grands maga-
zines internationaux: Life,
Paris-Match, Epoca...
Mais il existe un Proche-

Orient plus secret qui vit
en marge de la politique et
de l'économie. Pour mieux
découvrir ce Proche-Orient,
Paul-Jacques Callebaut a
refait l'itinéraire qu'Abra-
ham emprunta il y a 4,000
ans lorsqu'il partit avec sa
tribu de Ur en Chaldée
vers la Terre Promise.
Sa rencontre avec des

grands initiés lui ouvre
l'univers des sectes reli-
gieuses. Voyageur solitaire
et patient, il parvient à
pénétrer dans les commu-
nautés les plus ferméeset,
à l'issue de longs séjours au
sein de plusieurs d'entre
elles, en ramène une série
de films jamais réalisés sur
les Druzes, les Samaritains,

Orient
les Derviches, les Hassidim.
En suivant la filiation

spirituelle du Patriarche à
la découverte des innom-
brables sectes et commu-
nautés religieuses qui foi-
sonnent dans cette région,
Paul-Jacques Callebaut
nous entrouvre des mondes
insoupçonnés, des univers
clos qui gardent jalouse-
ment les rites et les mystè-
res accumulés au fil des
siècles.
Pénétrer dans ces socié-

tés très cloisonnées, voire
hostiles, tient lieu du pro-
dige. Durant quatre ans,
Callebaut réussit à se faire
admettre et intégrer dans
une quinzaine d'entre elles,
pratiquant leur rituel et,
avec leur permission, lève
un des tabous les plus
stricts en matière religieu-
se, la représentation par
l'image.
En un kaléidoscope é-
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blouissant, “Mystères du
Proche-Orient” nous pré-
sente, tout au long de
l'itinéraire de Callebaut, les
adorateurs du diable, les
nestoriens, les syriaques,
les maronites, les bektashis,
les derviches, les Juifs or-
thodoxes, et tant d'autres.
Et chaque présentation fait
découvrir de nouveaux ho-
rizons, d'autres croyances,
des manières d'être et de
penser différentes.

C'est une présentation du
service d'animation du Ce-
gep, à la Salle George
Beaulieu, mercredi le 24
septembre à 20h80. Les
billets sont en vente à la
Tabagie Leblanc (Galeries
GP), à la Librairie Blais
(212, Cathédrale), au dis-
quaire le Sillon (56, St-Ger-
main E), Les détenteurs du
passeport culturel auront
une réduction sur le prix du
billet.

 

 

Quoifaire
votre argent ?
EN VOULEZ-VOUS PLUS
POUR VOTRE ARGENT?

% V0 % V0 % V0 % V0 % V0
À la Caisse populaire de Rimouski,

il y a des conseillers dans les trois points
de service qui vous informeront
sur diverses solutions possibles.

Langis et son équipe au 23 Evêché Ouest
Maurice à la succursale Cooprix

Marcel-Guy à la succursale St-Pie X

Un seul numéro de téléphone: 723-3368
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Une expérience
qui ne finit jamais
Devenir une famille d'ac-

cueil est une expérience qui
ne finit jamais. Madame
Claude Lajoie de Bagotville
a déjà accueilli seize en-
fants et adolescents et elle
ne voit pas comment il lui
sera possible un jour de
fermer la porte à ces jeunes
sans foyer.
Quand un enfant s’en va,

toute la maison est vide, et
ce vide, la famille le sup-
porte mal. Il faut tout de
suite le combler.
La famille Lajoie, qui a

quatre enfants de 14 à 20
ans, héberge également 3
adolescents.

Devenir une famille d'ac
cueil
Ca se fait parfois de

façon tout à fait anodine.
On devient famille d'accueil,
parce qu'on a pris I'habitu-
de de garder des enfants de
parents ou de voisins et
qu'un jour ce goût d'être
entouré d'enfants incite la
famille à s'engager encore
plus.
En accueillant des ado-

lescents, madame Lajoie n'i-
gnore pas qu'elle ouvre la
porte à des êtres marqués
par une expérience pénible,
que l'âge est difficile, et
qu’en plus ils seront parta-
gés entre leur famille d'ac-
cueil et la famille naturelle.
Pour surmonter tout cela,il
faudra de la diplomatie, de
la compréhension, de la
patience. Et surtout, sur-
tout de l'amour.
“Quand tu es mère, que

tu as un coeur de mère, tu
t'attaches à ces enfants. Il
faut les aimer, sans ça rien
n’est possible”. Le jeune
pensionnaire peut mettre
des mois avant de s'ouvrir,
avant de répondre à l'affec-
tion qui lui est donnée. Il
arrive également qu'une re-
lation affective demeure

d

Comptoir
Lunch

VAE
de Galeries G.P,

a venir déguster
un fameux @

CLUB SANDWICH

:$2.65@ 

impossible entre la famille
et l'adolescent. Il vaut
mieux alors ne pas persé-
vérer, donner une chance à
l'enfant de trouver un foyer
qui corresponde mieux à ce
qu'il souhaite.

Sur les seize expériences
vécues par la famille Lajoie,
il n'y a pas eu trop de
difficultés et... un seul é-
chee, qui a laissé ses bles-
sures. L'attachement en-
vers l'adolescent est pro-
fond; cet attachement iné-
vitable ne va pas sans
causer certains problèmes,
car la plupart des jeunes
partent après quelques an-
nées. Ce départ constitue la
plus grande difficulté que
rencontre la famille d’ac-
cueil; à chaque fois suit un
grand vide qui demande à
être comblé.

“Heureusement, de dire
madame Lajoie, ils n'ou-
blient pas leur mon oncle et
leur ma tante; ils télépho-
nent, écrivent, reviennent
voir ceux qui leur ont
donné quelques annés de
vie familiale”.

Quand un jeune vit assez
longtemps dans une famille
d'accueil, il finit par la
considérer comme sa vraie
famille. Il y tient et se
demande ce qui pourrait lui
arriver si un des deux
parents venait à mourir.
Quand certains approchent
de leur majorité, ils se
demandent s'ils seront obli-
gés de partir ou s'ils pour
ront rester. Ma jeune fille
de 16 ans nous a posé la
question; comment pour-
rions-nous lui dire de par-
tir? Nous, on voudrait tou-
jours les garder tous.

L'autre famille

Certains adolescents ont
été retirés de leur famille
en raison de divers problè-
mes vécus par les parents.
Quoi qu'il en soit, la famille
d'accueil ne doit jamais
porter de jugement sur les
parents naturels, jamais dé-
sapprouver leur attitude
devant l'enfant.

Les voisins

Le comportement des
voisins vis-à-vis les adoles-
cents placés est égal à celui
envers les enfants de la
famille. Pas de discrimina-
tion.
‘En fait, l'attitude néga-

tive est plutôt orientée vers
la famille d'acueil, alors que
les préjugés apparaissent
dans des remarques appar-

 

En pleine forme,
l’on fait tout,

tout…beaucoup
mieux.
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En forme…pour mieux vivre!
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remment anodines. Ils vont
nous dire que c'est facile
d'avoir de beaux meubles
puisque l'on a des pension-
naires ou encore que je ne
dois pas avoir beaucoup de
ménage à faire puisque j'ai
des jeunes filles chez moi;
ils ne savent pas combien
nous recevons par enfant et
ils oublient que ces jeunes
partent à l'école le matin et
ne sont pas à mon service”.

 

  
  

  

La meilleure réponse que
madame Lajoie a pu leur
donner, c'est de leur suggé-
rer de vivre l'expérience.
Certains l'on fait et ont
compris. L'appât du gain ne
saurait être la motivation
d'une famille d'accueil. Les
besoins de l'enfant dépas-
sent largement l'allocation
allouée.
Dans un centre d'accueil,

une personne qui s'occupe

C
V
d
2
4
7

des adolescents reçoit un
salaie: le service rendu par
la famille d'accueil - un
service permanent de 24
heures sur 24- est gratuit.
“Je ne me souviens plus à
quand remonte ma dernière
nuit de sommeil où je n'ai
pas eu à me lever”,
Finalement, tout ce qui

reste à l'expérience, c'est
l'attachement réciproque, la
relation humaine vécue et

 

vitres 0°
NON INCLUSES |

SECTIONNELS, THIS:
APPUIE-BRAS,C AISEST

bodh

par Christian Laforge

réussie. C'est aussi la vie
familiale, élargie et priori-
taire. “On croit donner à un
jeune une famille et l'on
s'aperçoit que c'est la famil-
le qui s'agrandit d'une per-
sonne de plus”. Et pour
madame Lajoie, il n’y a
qu’une seule explication à
cela: “C’est l'amour de l’en-
fant, de l'adolescent, le be-
soin de se donner, peut-être
parce qu'ils sont la vie”.
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Le docteur Marcel-Charles Roy, M.M.

Il a choisi la
| meilleure part. . .

Ces dernières années,
nombreux sont les proches
de Marcel qui lui ont sug-
géré, conseillé, demandé de
laisser la mission dangereu-
se et si exigeante qu'il
accomplissait pour mener
l’expansion de l'A.M.LE.
dans le monde. La dernière
année a vu naître: l'A.
M.LE. Belgique, l'A.M.LE.
Philippines, les comités
suisse et français ont été
rencontrés, les responsables
des parrainés au Sri Lanka,
en Thailande, aux Philippi-
nes ont été visités, cela en
moins d'un an.
Mareel est missionnaire

d'abord. Comme il l’a sou-
vent répété: “missionnaire
pour les petits, pour les
plus démunis”. Il a choisi de
s'occuper d'eux d’abord. Il a
mis I'A.M.LE. sur pied pour
eux, il en a été un adminis
trateur actif pendant 10 ans
afin que l'esprit de son
organisation ne déroge pas.
L'A.M.LE. demeure un or-
ganisme dont les membres
actifs sont tous bénévoles,
dont le fonctionnement ad-
ministratif est sans frais,
les seules dépenses admises
étant les besoins pour la
correspondance et les com-
munications téléphoniques
nécessaires au fonctionne-
ment des services. Un or-
ganisme dont la première
préoccupation est l'enfance
abandonnée, exploitée et
oubliée partout dans le mon
de. Un organisme qui ne
demande ni ne reçoit d'aide
d’aucun gouvernement. Un
organisme qui s'occupe de
la personne d’abord dans
des secours directs.
Marcel juge qu'il peut

maintenant prendre des dis-
tances face a I'A.M.LE. il
estime que son organisation

peut marcher, avancer,il a
été “bon professeur",
demeure le leader uel
I'ami, le conseiller de ceux
qui oeuvrent dans l'A..
M.LE,

Cette décision, comme il
nous l'explique, lui permet-
tra de se consacrer davan-
tage aux réfugiés du Sud-
Est asiatique et aux enfants
délaissés.

Depuis dix ans il vit pour
eux, combat avec eux, souf-
fre avec eux; leurs misères
et les persécutions dont ils
sont l'objet ne sont pas
terminées, il demande sa
liberté pour pouvoir parler
et agir en son nom sans
engager son organisation
qui elle est appelée a oeu-
vrer dans toutes les parties
du monde par les parraina-
ges internationaux et par
les mains d’autres volontai-
res. De toutes ses possibili-
tés et ressources l'A.M.LE.
continue de soutenir Mar-
cel, par des déclarations
publiques quand il le sou-
haitera, par un appui moral
inconditionné, par les dons
que vous expérierez spécia-
lement-pour lui, par toutes
les formes de secours dont
il aura besoin et que nous
serons en mesure de lui
donner.
A l'A.M.LE. Canada se

Un film à voir

sont ajoutéessieurs au-
tres “Oeuvres d'amour” fon-
dées ou inspirées par Mar-
cel. Un comité choisit par
lui assurera la liaison entre
tous ces groupements de
bénévoles actifs dans le
monde. Cette liaison est
importante surtout au ni-
veau de l'information et
comme moyen d'unité. Tout
en tenant compte des dis-
parités entre pays, entre
continents, il faut viser
l'unité dans l'idéal poursui-
vi.
Je termine en citant Mar-

cel dans un des premiers
textes officiels de l'A.M.I.E.
“L'Aide Médicale Interna-
tionale espère être l'ami de
tous les hommes, des pau-
vres, des malades de tous
les pays et plus particuliè-
rement des enfants, sou-
vent victimes innocentes de
I'égoisme des invididus ou
des nations. L'Aide Médica-
le Internationale se propose
d'être la voix de ceux qui
n'ont pas de voix".

Tel est l'impressionnant
témoignage de Madeleine
Leblanc, présidente de l'A.
M.LE. à l’endroit du Doc-
teur Marcel C. Roy (fonda-
teur de l'A.M.LE.)
Amicalement vôtre,

Madeleine Leblanc
C.P. 282

Le tambour
Allemand 1979. Drame

allégorique réalisé par Vol-
ker Schloendorff. Musique
de Maurice Jarre. Les in-
terprètes: David Bennent,
Angela Winkler, Mario A-
 [r——

 

LES CCOPERANIS
assurance-vie

assurance générale

Mario Roy, ava
284 rue Potvin, Rimouski

Tél. bur. 723-6408 - rés. 723-4771:
Assurance-vie, incendie, vol, auto,
commerce et multirisque agricole

  

  

ERIC MICHAUD, PROPRIÉTAIRE
Photographie
personnelle,

commerciale et

industrielle

Photographies de

mariage et de

passeport

15, De l'Evêché, Ouest
Case postale 642,
Rimouski
Téléphone:

Portraits d'hommes ou 722-7422

de femmesd'affaires
Finition, reproduction,

encadrementet vente

e Traitement defilms
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Voisin de la
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dorf et Daniel Olbrychski.
Oscar est né à Dantzig au

début des années 30, offi-
ciellement le fils d'un épi-
cier allemand mais possible-
ment le rejeton d’un cousin
polonais de sa mère, Brons-
ki. À trois ans, dégoûté par
l’immoralité et la vulgarité
des adultes, il a décidé de
ne plus grandir. Muet de
surcroit, il manifeste sa
désapprobation par des cris
qui peuvent briser le verre
et par de continuels batte-
ments sur un tambour
jouet. Il traverse ainsi di-
vers évènements histori-
ques: la montée du nazis-
me, l'invasion de la Polo-
gne, la prise de Dantzig, la
guerre et la défaite de
l'Allemagne.

Schloendorff s'est attaqué
à lourde tâche en entrepre-
nant de porter à l'écran le
roman de Grass, vision gro-
tesque de vingt années
tragiques- de l'histoire d’Al-
lemagne. Il l'a fait en un
style baroque, parfois flam-
boyant, où il souligne l’ab-
surdité en même temps que
le pathétique des diverses
situations. La parabole se
fait parfois pesante et vul-
gaire, mais l’ensemble im-
pressionne par le mordant
de la vision satirique et par
les aspects insolites de la
mise en scène. Le jeune
David Bennent est dirigé
de façon admirable. (3).

Cette satire féroce d'un
monde corrompu vu par les
yeux d'un enfant comporte
des passages audacieux.
A Audito 2* du 19 au

25 septembre.
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Cour de Ballet ’
Classique . .

du Pré-ballet (6-7 ans) , . ‘

à l'intermédiaire,

 

+ débutants adolescents

 

D     

Début des cours

INSCRIPTION

Mardi

“16 & 18 sept.

dans le hall du centre

civique 22 rue ste-Marie

“ BIENVENUE A TOUS

mEGEGEODSDS

& adultes
 

lundi 22 septembre

& Jeudi

de 19h.a 21h.
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TELE-UNIVERSITE
La Télé-université, constituante de l'Université du Québec spécialisée
dans l'enseignement à distance, donne à l'étudiant aduite la possibilité
de suivre des cours universitaires chez lui, où qu'il soit sur le territoire du
Québec, et quel que soit son niveau d'études.

Le programme de certificat de premier cycle en Connaissance de
l'homme et du milieu (CHEM) offre à l'étudiant des cours qui lui
permettent d'étudier à son propre rythme, et qui veulent contribuer à le
rendre plus apte à expiorer sa façon de vivre et de voir le monde.

Les cours du programmede certificat CHEM sont les suivants :

Un art méconnu : la gestion

La publicité au Québec

Anglais |, ll, 111 et IV

Un univers à découvrir : le corps humain

Initiation à la coopération

Initiation à l'économie du Québec

Vie économique québécoise

L'environnement : un bien collectif menacé ?

Action environnement

Espagnot |, Il, ll et IV

Français pour tous, français pour tout

Histoire du Québec d'aujourd'hui:
économie, pouvoirs, idéologies

Histoire du Québec d'aujourd'hui:
population, travail, nation

Le patrimoine québécois

L'informatique. c'est pas sorcier

La mathématique et l’activité humaine

L'individu, son affectivité, sa sexualité

Affectivité, sexualité et relations interpersonneiles

Condition féminine, condition masculine

Télé-Université
1419, Boul. Jacques-Cartier

C.P. 243, Mont-Joli
GSH 279
Tél.: 775-2930 à frais virés

 

Je désire recevoir plus d'information sur les cours du programme CHEM

Nom —___“ÔÛ Prénom

Adresse 

Code postal 

Université du Québec

Télé-université
 

  



 

 

 

Affilié à L.R. D’Anjoulnc.,
Rimouski - Dégelis

Spéciaux en vigueurles

18-19-20 septembre 1980.
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500 gr
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Btede 100z WB

Bocalde4.50z ®
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Bte de 450 €gr

Cristaux de saveurs “Wylers” CéréalesCroque-Natüre Quaker
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Margarinedure... 4=‘2 13aqu ultra-sec… 1.67 :
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:Patde5's 1.28

Détersif en poudre.. 1217 Saucisses à cocktail: 1 GE
‘Top Choice” Fromage
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" Jus de légumes.- -
1 11 “V.g°. Cana de fantaisie 70 .
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Soupe poulet et
nouilles

“Loney””

Sachet de

2.5 0z

Landeau helletpourte
-un léger supplément, vous
Ppouvez faire débiter cette 3

“‘Johnson's’’ - Pour bébés
Shampooirig à cheveux . -

Bout. de 225 ml 198

Nourriturepour chiens .
… “‘Top Choice” - Boeuf 2.99

Bte de 2ka.

Nourriture pour chiens

sveBa09

Btede’“8,34.
Savonde toilette "-
‘‘Palmolive’’
Format rég.

Dentifrice ‘‘Crest’
.Emb.de 3's 122

oem 1 r

Tube de 100mi De

- Cannejisde145 ge,99

Nettoyear à'vitres
“Bonay - Aérosol 1.51
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Patates sucrées
Choux-fleurs | .s-

Récolte du Québec carégprie ,Ç
Cat. Canada no 1 ada no BB

   

  

 

Fèves vertes longues
“Québec”

Cat. Canada no 1

te

Pommes rouges
‘Lobo’

Québec extra fancy 1 4 9

@ chSac 5 lb

  

 
Certains épiciers ‘‘Servj-Pro’’ vendent du boeuf local. C'est
pourquoi les prix au détail du boeuf peuvent variés avec ceux
du circulaire.

Cuisses de poulet
“Roc-co”’
Surgelées

ps ; >0)54

ceTen A la livre 89

Rôti de porc|Boudin frais| °°"°sses Purvore Dîner chinois
i remiére qualité n vrac “Wong Wing” Afrais De premiere qualité |e % 1,28 EB 3 8

 

Asst. surgelé

Partie du soc
Jambon cuit tranché| Formati2oz

rae 1,98 Filet d’aiglefin
‘“Nickerson’’

Tourtiéres Surgelé

 

 
Format de 1 68 Format 28 oz
‘500gr. Ch. 

Votre‘épicier“Servi-Pro”sse réser-
ve le droit de limiter les. quantités‘
.èt decorrigerles--prix-incorrects-
résultantduneerreur. ‘d’impres- * FernandRuest, prop.,pi RE

= St-Anaclet- 723-3989
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Le St-Laurent riche en vie
et en faune marine
En présence du ministre

du Tourisme, de l'Industrie
et du Commerce du Qué-
bec, M. Yves Duhaime.

L'équipe de la Calypso
tourne présentement un do-
cumentaire sur le fleuve
St-Laurent du golfe jus-
qu'aux Grands Lacs. Toute
la voie maritime sera donc
filmée et étudiée minutieu-
sement durant quatre mois
y compris des scènes de
glace tournées plus tard en
décembre.
La visite des principaux

affluents du St-Laurent est
aussi envisagée. Des équi-
pes de tournage se ren-
dront possiblement aux
grands barrages hydro-élec-
triques de La Grande et de
la Manicouagan, ainsi qu'en
Louisiane de manière à bien
cerner le fait français indis-
sociable de l'histoire du
fleuve.

C'est en ces termes que
le commandant Jacques-
Yves Cousteau a ouvert la
conférence d'information
qui se tenait au Château
Frontenac, le 22 août.

L'équipe de la Calypso
n'a pas l'intention de refaire
le travail des scientifiques
canadiens mais de travailler
en collaboration étroite
avec ces derniers. Leur
travail est très bien fait de
dire Cousteau. Nous pour-
rions en collaboration avec
l'Institut  océanographique
de Monaco faire de la
science mais pour le mo-
ment, nous faisons du ci-
néma. Nous estimons que le
travail de vulgarisation con-
tribue à sensibiliser le pu-
blie aux beautés de la mer
qui nous entoure et par le
fait même de faire grandir
le désir de les préserver.
Très alerte pour ses soi-

xante-dix ans, le comman-
dant a parlé longuement de
leurs réalisations sur le
fleuve principalement dans
le golfe, jusqu'à Havre St-
Pierre,

 

“Les images que nous
avons recueillies sont parmi
les plus belles que nous
ayons jamais tournées”. Il
est donc permis de croire
que le ou les films qui en
seront tirés seront de pre-
mier ordre.
Le capitaine de la Calyp-

so, parla de la difficulté de
naviguer dans les eaux du
fleuve suite à l'exception-
nelle mauvaise température
de l'été, et d'innombrables
hauts fonds, bancs de
brouillard, etc. qui ont sou-
vent retardé l’expédition.

Pour sa part, Jacques
Gagné de l’'O.N.F. a loué le
travail très professionnel de
l’équipe Cousteau avec qui
il vit depuis trois mois.

Puis vint la période des
questions. En voici un court
résumé.

Pollution
La pollution dans le fleu-

ve dans le secteur du golfe
n'est absolument pas alar-
mante et ne met aucune-
ment en danger les diffé-
rentes espèces et formes de
vie dans la région. Bien sûr,
le secteur des grandes vil-
les serts trop souvent d'’é-
goût, à ciel ouvert et de-
vant Québec et Montréal

LES PLANCHERS. .. |
'EST NOTRE SPÉCIALITÉ

Nous faisons la vente, la pose, le
sablage et le vernissage des

PLANCHERS DEBOIS

(Parquetterie de chêne, éra-

ble, merisier et bois franc à
cheville).

e Vieux planchers

remis à neuf
® Machine sans

poussiere

Terrazo

Céramique

Ciment fini
Tuile

Tapis

Estimation gratuite

LES ENTREPRISES

Gaétan Roy Enr.
78 Principale Est, St-Anaclet - Tél. 724-6372 

par exemple et il faut y
remédier au plus tôt par
des programmes touchant à
la fois les municipalités et
l'industrie.

Baleines:
Ce fut une surprise de les

rencontrer en si grand nom-
bre dans les eaux du fleuve.
Beaucoup de baleines à
bosses et quelques baleines
bleues, les plus rares au
monde.

Pêche
Aucune exploitation arti-

sanale ne peut mettre la
survie d’une espèce en dan-

ger, il n'y a que l'exploita-
tion aveugle de l'industrie
qui peut nuire et même
aire disparaître une espè-

ce. Ce n'est pas les traités,
comme celui pour la protec-
tion des baleines qui peu-
vent améliorer leur sort.
On dit dans ce “chiffon” que
les femelles et les petits
doivent être épargnés. Mais
pour le canonier, tout ce
qui bouge est bon. Ce n’est
qu'après que l'animal soit
harponné que l'on vérifie
l'identité de la victime. Il
est trop tard. Ces traités ne
sont que de la foutaise.

 

Co
    

Commandant Cousteau

Espoir
Non le fleuve St-Laurent

ne nous a pas déçu au
contraire il est beaucoup
plus riche en vie et en
faune marine que prévu.
C'est pourquoi il y aura
deux films et possiblement
trois de tournér.
Le Saguenay à lui seul

fera peut-être l'objet d’une
expédition plus poussée car
l'exploration de son embou-
chure s'est révélée des plus
intéressantes.
La flore et la faune des

berges du fleuve fera bien
sûr partie intégrante du

reportage.

Budget
Lorsque la Cousteau So-

ciety, organisme sans but
lucratif, prévoit réaliser un
film elle recherche généra-
lement un ou des associés
de manière à partager les
coûts de l'expédition. et
les profits bien sûr qui
seront réinvestis dans la
recherche.

Suite à la page
11

Cet automne, protégez
votre pelouse avec les

engrais pré-hiver.

André Masson
462 AVE DE LA CATHÉDRALE, RIMOUSKI

 

Ya%

Intéréts payables

annuellement

Intéréts semi-annuel:

12%

D’autres termes et d’autres taux d’intéréts sont offerts.

Taux sujet à changement sans préavis; cependant, les certifi-
cats émis n’en sont jamais affectés.

INSTITUTION INSCRITE À LA RÉGIE DE L’ASSURANCE-
DÉPÔTS DU QUÉBEC.

\Pel RENSEIGNEMENTS. TELEPHONEZ A: 723-2327

OLYd’Entraide Economique
KE Rimouski

125 ouest, rue de I'Eveché, Rimouski, Que. - G5L 4H4   
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ePour la beauté
eLignes de Prestige
eCosmétiques
eChoix judicieux

UN SEUL ENDROIT:

PHARM-ESCOMPTES JEAN COUTU
Au comptoir
de cosmétiques
des
PHARM-ESCOMPTES JEAN COUTU

vous trouverez

1- LIGNES DE PRESTIGE TELLES QUE:
- Yardley - Caron - Madame Rochas
- Nina Ricci - Lanvin - Cardin
- Dior - Revlon - Chanel -
- Houbigant - Max Factor - etc.

2- DES COSMETICIENNES COMPETENTES
3- DES CONSEILS D'EXPERTS

MAINTENANT VOTRECNOIXC'ESF;

PHARM-ESCOMPTES
JEAN COUTU

 

 

| Une touche francaise
à la beauté québécoise
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Au Cegep de La Pocatière

Un séchoir solaire

8 ro) ;

Sept étudiants de Tech
nologie physique du -
GEPde La Pocatière ont
réalisé au cours de l'été un
séchoir solaire pour le trai-
tement de la tourbe hortico-
le. Ces étudiants sont M.
François Bujold qui a agit
comme coordonnateur du
projet et MM. Claude Ha-
mel, Jean Hamel, Michel
Maurais, Sylvain Gagnon,
Claude Mercier et Jean
Lachance. Ce projet a été
réalisé dans le cadre du
programme d'emplois d'été
des jeunes 1980 du ministè-
re de l'Emploi et de l'Immi-
gration du Canada.

La sonception du séchoir
L'idée d'utiliser l'énergie

solaire pour alimenter ‘un
séchoir de tourbe a été

lancée par M. Bierre Bilo-
deau à l'automne dernier
dans le cadre de projets de
recherche reliés àl'utilisa-
tion de sources d'énergie
nouvelles. M. Bilodeau est
conseiller pédagogique au
Cégep de La Pocatière et,
depuis quelques années, il
est attaché au département
de Sciences et Technologie
physique pour conduire des
projets de recherche et de
développement reliés au
programme ae iormation
professionnelle en physique
appliquée.
Au moment de la présen-

tation du montage réalisé
par les étudiants, M. Bilo-
deau a rappelé les perspec-
tives économiques qu'offre
l'énergie solaire pour le
séchage de la tourbe. Des

La Villa de l’Essor
souligne sa 10e
année d’existence

La Villa de I'Essor Inc.
Centre d'Accueil pour Défi-
cients Intellectuels, située à
St-Anaclet, souligne cette
année son 10e anniversaire
de fondation dont vous
trouverez ci-joint le pro
amme.
lympiade, Villa de l'Essor

4 septembre 1980, à 09:30
heures.
Journée plein air, Sacré-
Coeur, 5septembre 1980,
09:00 heures.
Sachary Richard, Centre Ci-
vique, 10 septembre 1980,
20:30 heures. ;
Tir 22 St-Anaclet, 10 sep-
tembre 1980 15:45 heures.

Ouverture
Messe d'ouverture, Eglise
St-Anaclet, 20 septembre
1980, 16:00 heures.
Ouverture officielle, Sacris-
tie, 20 septembre 1980,
17:00 heures.
Dominique Michel, Centre
Savigue, 23 septembre 1980,

heures.
Journée des parents, Villa
de I'Essor, septembre
1980, 13:00 heures.
Acueil a la population, Villa
ce

Y

Essar, 5 octobre 1980,
:00 heures
pluchette de blé d'Inde,

Villa de I'Essor, 8 octobre
1980, 13:30 heures.
Tournée du Festival d’Au-
tomne, Place des Vétérans,
8 octobre 1980, 19:00 heu-
res,

Déjeuner, Festival d'Au-

tomne, Villa de I'Essor,
10 octobre 1980, :600 heu-
res à 9:00 heures. ;
Patins à roulettes, Amphi-
roule, 15 octobre 1980,
20:00
Rallye Autos, Départ: Villa
de l'Essor, 22 octobre 1980,
18:30 heures.
Jean Lapointe, Centre Ci-
vique, 23 octobre 1980,
20:30 heures.
Halloween, St-Anaclet, 31
octobre 1980, 18:00 heures.
Billart, Bar Anaclet, 6 no-
vembre 1980, 19:30 heures.
Quilles, Palais des Quilles,
16 novembre 1980, 20:30
heures.
Soirée Canadienne, Centre
Communautaire, 20 novem-
bre 1980, 19:00 heures.

Soirée souvenir
Messe, Eglise St-Anaclet
6 décembre 1980, 16:00
eures.

Réception, Centre Commu-
nautaire, 6 décembre 1980,
17:00 heures.
Souper, Salon Bar Anaclet,
6 décembre 1980, 19:00
heures.
Soirée, Salon Bar Anaclet,
6 décembre 1980, 21:30
heures.

Elle lance donc un appel
spécial pour une rencontre
avec le personnel de cette
Institution, soit le 28 se
tembre jour les paren

Boctobre pourlapopulationoctobre pop on
en general .

  
essais préliminaires ont été
conduits au cours de l'hiver
et les résultats ont été très
probants. Un premier mo-
dèle à échelle très réduite
(étape I) a été utilisé en
laboratoire par l’équipe de
M. Bilodeau pour détermi-
ner les valeurs des paramè-
tres de fonctionnement d'un
système opérationnel. L'é-
nergie solaire impliquée
dans un séchoir représente
700 watts par mètre carré.
L'assèchement de la tourbe
se fait en utilisant cette
énergie pour évaporer l'eau
retenue par la tourbe.

Le montage
Le séchoir réalisé par les

étudiants cet été (étape II)
est en quelque sorte un
and capteur solaire qui a

a forme d'une longue serre.
Dimensions: 4 pieds par 24.
La tourbe est admise à
l’une des extrémités, puis
défile lentement sur un
convoyeur à l’intérieur de
la serre. L'action combinée
du rayonnement solaire et
une circulation forcée d'air
assèche la tourbe pendant
la période de temps que la
tourbe prend pour attein-
dre l'autre extrémité du
séchoir. La tourbe sèche est
recueillie à la sortie pour
être éventuellement mise
en sac et entreposée.
Le système assure, sous

des conditions normales
d'ensoleillement, un sécha-
ge ui fait passer la tourbe
e 60% à 30% d'humidité

dans près d’une heure de
traitement. Le débit de ce
petit séchoir expérimental
serait, au dire des spécialis-
tes de La Pocatière, de
l’ordre de 50 pieds cubes
par jour.

Les avantages
M. Bujold, coordonnateur

du projet, a souligné que le
séchage de la tourbe est
une opération très impor-
tante dans les différentes
étapes de l'extraction et la
mise en marché de la tour-
be. “A l'état naturel, a-t-il
expliqué, la tourbe possède
une grande quantité d’eau,
ce qui augmente considéra-
blement son poids et consé-
quemment les coûts de
transport vers les marchés
d'exportation”. .

existe présentement
des séchoirs de tourbe mais
ils fonctionnent soit & 'huile
ou au £ naturel. Le
séchage de la tourbe néces-
site d'énormes quantités

voit le jour
d'énergie et les coûts en
carburant sont très élevés,
Les augmentations graduel-
les des coûts des produits
pétroliers font que I'utilisa-
tion des séchoirs conven-
tionnels est devenue prohi-
bitive. Il semble, d'après les
déclarations de l'équipe de
La Pocatière, que le procé-
dé solaire offre également
la possibilité de sécher d'au-
tres matériaux de faible
granulométrie comme les
copeaux et les sciures de
bois et les grains de pro-
vende,
M. Bilodeau a précisé que

la préparation de l'étape III
était amorcée et qu'un sé-
choir de plus grande enver-
gure pourrait êtreréalisé
au cours des prochains mois
pour déterminer la rentabi-
ité économique du systè-
me.

La formation des étudiants
.Le CEGEP de La Poca-

tière a agi comme promo-
teur pour ce projet car sa
réalisation permettait à des
étudiants de Technologie
physique d'acqurérir une
expérience pratique dans le
desing d'un montagne opé-
rationnel. De plus, le projet
offrait aux étudiants l’occa-
sion d'accomplir entre leurs
2e et 3e années d'études le

que le Collège de la Poca-
tière demande à ses étu-
diants de technologie phy-
sique,

Ce prototype de séchoir
sera utilisé au cours de
l’année 1980-81pour sup-
orter des projets de fin

d'études pour les étudiants
de troisième année, L'enga-
gement des sept étudiants
a été assuré par la partici-
pation financière du gou-
vernement du Canada via la

Direction du developpe-
ment de l'emploi, bureau de
Rimouski. Les travaux des
étudiants se sont étalés sur
une période de 10 semaines,
ce qui représente un bud-

les autres frais de fonction-
nement.
Les personnes désireuses

d'obtenir de plus amples
renseignements sur le sé-
choir solaire peuvent, com-

et global de $12,000 pour muniquer avec M. Pierre
Eevoir les salaires, les ma- Bilodeau au Cégep de La
tériaux, les fournitures et Pocatiére.
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YAN
(AVOIE& PATRY   

  PORTES ETFENÊTRES
AU CANADA
     

   
Venez visiter notre salle de
montre au 33 est, Boul. Ar-
thur-Buies, Rimouski.[

eur; 724-5990 ris, 723-8840       

  
 

  
‘HEURES D'OUVERTURE:
DELTEE PIRERTE
Vendredi de 8h00 à 17h00
| dnd me

 

        
 

 

CHEFS D'ENTREPRISES
GE CURE
I

 

Jacques Beaudoin

Venez rencontrer notre
représentant à notre
succursale
de 8h30 à 16h30
(sans rendez-vous)
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Modifications apportées au permis

de chasse 4 l’orignal en 1980 Enfin, le chasseur qui de chasse, disponible
e ministère du Achat de permis : Je jour mêmede l'abat- trôle. Il doit également désire obtenir de plus dans les différents bu-Loisir, de la Chasse et L'amateur de chasse lage, le chasseur qui a faire poingonner les cou- amples renseignements reaux du MLCP et chezde la Pêche a fait con- qui veut se procurer un abattu un orignal doit pons de transport; ourra se procurer le les dépositaires de

naitre certaines modifi- permis pourra en faire voir à ce que le coupon le chasseur doit veiller Résumé des règlements permis
cations aux modalités la demande, individuel- de transport du permis à ce qu'après l'enregis- S reg :

 

 

 

  
 

 

de chasse à l'orignal lement, et ce au mo- de chasse d'un deuxié- trement, les coupons de
dont devront tenir ment où il le désire, en me détenteur d'un per- transport restent atta- Futurs mariés

compte les amateurs de sideestantcheledEEn Escompte de 10°: wr faresse en 1980. s . soit - ]
cha : es permis sont effecti- l'animal abattu; ge. part, cartes invitation,Ki

Le changement le vement disponibles pré- - dans les 48 heures de D'autre part, lors- merciements, etc., trés
lus important veut que sentement chez les dé- sa sortie de la forêt, le qu'un orignal ou une grande variété de

fa récolte permise positaires habituels. chasseur doit faire enre- partie d orignal est modèles.
soit d'un seul orignal Enregistrement et trans-  gistrer la béte abattue transportés 8 l'exté- = ,
par deux détenteurs de port par un agent de conser- rieur du Québec, les , : : :
ermis et ce, partout au Le chasseur qui tue vation oupartoute per deux couponsde trans L Imprimerie Gilbert Ltée
uébec. On se sou- un orignal doit: sonne préposée à cette port poingonnés font of-

viendra que l'an passé, - aussitôt un animal fin à un poste de con- fice d'autorisation. . 6 est, Evêché, Rimouski
il était possible d'abat- abattu, détacher de son
tre un orignal par dé- permis le coupon de
tenteur de permis dans transport et ap oser ce
certaines régions du coupon sur l'orignal.
Québec. Cette mesure Cette année, on doit
vise à protéger davan- tenir compte d'une nou-
tage le cheptel sur velle modalité dans le
l’ensemble du territoire cas de la chasse à l'ori-

Pts cs =

  québécois. , gnal;

Le St-Laurent...
Suite de la page 6

 

Pour le projet Calypso Ces plongées avaient plus
St-Laurent, c'est bien sûr un sens humain que scienti-
I'O.N.F. La Cousteau Socie- fique, de dire Jean-Michel
ty et l'Office national du Cousteau. L’épave ayant
film partenaire à 50% cha- été visitée depuis long-
cun, les dépenses et les temps. Un film a même été
revenus seront donc parta- tourné en 1965. L'explora-
gés entre ces deux orga- tion de l'épave représente
nismes. - Peu d’intérêt au niveau du
Le coût du projet initial. documentaire en lui-même.

devait être de $800,000,00. Si nous avons fait ces
70% de ces sommes allant plongées, c'est surtout sur
directement pour les dé- le plan historique. La pré-
penses de la Calypso. sence de M. Furguson le
Comme nous ferons deux télégraphiste de I'Empress

films, le budget actuel est était très à propos. Nous
de un million deux cent voulions aussi laisser quel-
mille, la Calypso étant déjà ques pièces au Musée de la
à pied d'oeuvre. De même, Mer de Rimouski.
si la réalisation d'un troisiè- Date d'échéance:
me film est décidée, le Le premier film sera dis-
chiffre total du budget s’é-  ponible à l'automne 1981.
lèvera à un million quatre En conclusion
cent mille. Bien que la visite de
Tous les films de la l’équipe de la Calypso ait -

Cousteau Society sont assu- soulevé quelques contro-
rés de diffusion dans 117 verses, nous ne pouvons
pays avec lesquels nous nier le professionnalisme et
avons déja des contrats. le sérieux de leur travail.
La Calypso II Ajoutée à cela la diffusion
Sa construction est pré- quasi mondiale des films de

vue pour 1985. Long de la Cousteau Society, il n'est
T0 mètres, le double en plus besoin de justifier I'in-
tonnage du précédent navi- vestissement fédéral par
re, ce sera un voilier. Son l'entremise de l'O.N.F. dont
coût, 15 millions incluant ce sera sans doute une des
tout le matériel scientifi- plus importantes réalisation
que. des années 80-81.

L'Empress of Ireland Jean-Claude Dubé

 

  

Venezvisiter notre

nouvelle salle de démonstration
dans un spacieux local.

  

   
   

ÉCOLE DE MUSIQUE MÉTRONOMIE
Cours théoriques et pratiques
sur une variété d'instruments.
Renseignementset inscriptions:

724-8088

“Desrabais à ne pas manquer,
jusqu'au samedi, 20 septembre.: TE

  
   
       

   
  

 

Location

Audio-Vidéo Enr.
80 St-Germain ouest
« 724-4181 —

Téléviseur N/B, télécouleur, système de
son, magnétoscope “Vidéo”, téléviseur-
projecteur ‘Ecran géant’”’, caméra couleur,
cassettes pré-enregistrées.

Systèmede i 4 É
t.v. en circuit | La) :

fermé. aq A A

  

   
     

  

  
  

 

   
   

 

‘CHARGEX
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Raisins bleus
Produit Ontario
Canada no1

  Fraiche 3
avec dos    

    panier 2 ptes

    
   
  

    

  Soc Côtelette Filet
de porc de porc de morue

fumé partie 16 onces 1 65

183. du centre 1 .89.. congelé "

Prunes bleues @
Produit Ontario

Canada No. 1
épis 2.68

Choux-fleurs @
Produit du Québec
Canada No. 1
° chacun 78

      
   

  
  

  

  

  
      
  RoyalVillage-
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Eau de Javel
COOP

Feuillesd'érable
David

Tarte fraise 1 75
600 g. =       

 

 

 

Papier de toilette

meee 1.19
OFROMAGE VELVEETA
KRAFT, 1 kg.

 

      

 

  
  “ pouletet nouilles

. 2 enveloppes.- | Lu

    

 

 
 

COMARMELADE TRADITION
3 fruits, 24 on. Orange

 

      
   

 

CDJUS DE RAISIN N.-S.
WELCH, 40 on.

    

  

  CIGAUFRES EGGO, Blsuets ou
réguliers, 11 on.

sauceÀdaviane
CICAFE INSTANTANE, rég.
TASTERS CHOICE,8 on.

OBISCUIT SODA
CHRISTIE,salé, ñ:-Ysaié

 

  
 

  

ODINETTOYEUR TOUT USAGE
LESTOIL, 28 on.   48355 on.

 

  
  

DSHAMPOOING HERBAL
CLAIROL, nor. ou gras, 350 ml.
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Semaine
de la lecture
du 3 au 9
novembre

Points roman du seuil

Une petite collection
exceptionnelle  
 

Les éditions du Seuil se
sont acquis, avec temps et
persévérance, une réputa-
tion enviable. Leurs direc-
teurslittéraires ont un flair
si rarement pris en défaut
qu'on peut se demander,
pour une fois, si le respect
du beau et du bon n'est pas
rentable.

Des scientistes de haute
renommée, des sociologues,
des politicologues, des éco-
nomistes, des philosophes,
des romanciers célèbres
sont publiés par cette mai-
son. Des écrivains étran-
gers sont traduits de façon
magistrale. Des auteurs
neufs, parfaitement incon-
nus y trouvent une porte
qui s'ouvre devant eux.
Des québécois ont déjà
compté el compteront sans
doute encore parmi ceux-là.

C'est qu'en plus de l'intel-
ligence et de la perspicaci-
Le propres à d'autres édi-
teurs, le Seuil a d'heureu-
ses audaces.

Concurrencer, de nos
jours, des collections dû-
ment établies telles Le Li-
vre de Poche, Folio, J'ai lu,
Presses Pocket... qui of-
frent de bons romans à des
prix populaires n'est pas
entreprise aisée. Il faut,
pour cela, savoir acheter les
bons droits. Choisir minu-
tieusement ses auteurs. Ses
titres. Choisir aussi sa
clientèle.

Avec sa collection
POINTS “ordinaire”, le
Seuil, presque précurseur
en ce domaine, a su s'atti-
rer les nombreux lecteurs,
adeptes d'essais sérieux.
POINTS-ACTUEL ne fit
qu'ajouter l'abordable à un
ensemble déjà prestigieux.

Une collection de romans
en poche, par le même
éditeur, était donc inévita-
ble. Et attendue.

En 1978, le Seuil avait
tenté une première expé-
rience en rééditant Les
Chambres de bois de Anne
Hébert. Le livre, joliment
présenté, petit format, se
vend $4.95. Mais il fait
encore bande à part.

Depuis, la maison a orga-
nisé et planifié ses attiran-
ces. Coup sur coup, en
moins d’un an, dans une
collection nommée POINTS.
ROMAN,sont apparus plus
de vingt titres parmi les-
quels les plus prestigieux
de la littérature du XXe
siècle: Cent ans de solitude
de Garcia Marquez, Le
Tambour de l'allemand
Gunter Grass.

Jacqueline Pancol, jeune
romancière présente au Sa-
lon du Livre de Rimouski,
l’an dernier, y a vu repu-
blier son Moi d'abord. Nous
y trouvons également Moha
le fou, le Sage de Ben
Jelloun, Un jour de Maurice
Genevoix, Le Guépart de
l'italien Lampedusa, Acid
Test de Wolfe. Tous ro-
mans singuliers, attirants!
Et en numéro 12, non le

moindre, Salut Galarneau
du québécois Jacques God-
bout!

POINTS-ROMAN du
Seuil opte donc pour la
qualité, l'insolite, déborde
les frontières linguistiques.
C'est une collection qui
mérite d'être suivie. Avec
attention. Passion même.
Elle a l'avantage et l'origi-
nalité de n'avoir repris jus-
qu’à maintenant que des
oeuvres variées, modernes,
importantes ou agréables.

Une de ces collections,
fierté de bibliothèque, dont
on peut dire, par l'accès
plus facile qu'elle préconise,
qu’elle rend déjà classiques,
bien avant leur disparition,
des romanciers de notre
époque.

Hélène Chassé

 

COMITÉ DE PUBLICITÉ
SALON DU LIVRE   
 

de vos mobiliers

Intérieur
d’automobile

 

MESDAMES.
Pourle nettoyage Ë

de salon,tapis et .

Votre spécialiste en nettoyage

ADALBERT AUDET
POUR RENDEZ-VOUS

723-8157

  

    

 

  
de 12h à 13h

et le soir après 18h

 

  
   

   

A Québecle 28 septembre 1980

Fêtes canadiennes ;

de béatification
Les personnes intéres-

sées à assister aux Fêtes
canadiennes de béatification
de François de Laval, Marie
de l'Incarnation et Kateri
Tekakwitha sont cordiale-
ment invitées aux célébra-
tions qui auront lieu à
Québec, dimanche le 28
septembre.

Cette invitation est faite
par Mère Pierrette Chassé,
O.S.U. supérieure générale
des Ursulines de l’Union

  

 

BALLET JAZZ
Cours supervisés par LYNE HUPPÉ, diplômée de l'Ecole
supérieure des Ballets Jazz de Montréal.

Cours offerts de niveau| à IntermédiaireII.
Cours spéciaux de perfectionnement pour professeurs.

CLAQUETTES

Cours donnés par

LYNE HUPPE
de Montréal.

Niveau l et If

Canadienne, conjointement
avec le Comité central des
Fêtes.

Celles-ci auront lieu à
l’Université Laval, où il y
aura célébration Eucharis-
tique au Peps, à 10 heures,
suivi d'un diner libre. Est
également prévu au pro-
gramme, une visite des
lieux historiques où ont
vécu Marie de l'Incarnation
et François de Laval. Bien-
venue à tous!

{An
Acavëme pe Danse DE Pimoustr INC.
08 Ste. Marie . Airousks, 63t 443

SESSION AUTOMNE 1980
Semaine d’inscription du 15 au 19 septembre

de 9h00 à 21h00
Pour renseignements: 723-2166

BALLET CLASSIQUE
Cours supervisés par Mme Marceline Laforge
des Grands ballets Canadiens.
Cours offerts de niveau | à !II, possibilité de pointe.
Pourles intéressés: examendefin d'année supervisé parles Grands
ballets Canadiens.

   

 

     
  

  

     

  

Tous ces cours sont offerts aux enfants, adolescents et adultes,
et l’Académie dispense ces cours de 13h00 à 22h00 du lundi au
samedi inclusivement. En plus, nous offrons les services de douche,
vestiaire et deux studios ultra-modernes.

 

  

  

GYM Jazz

Cours de conditionnement

physique

avec musique.

TTRNATIONS
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. MAINTENANT
A A VOTRE SERVICE

Nicole et Jean-Paul Valcourt

DRAPERIES NICOLE ENR.
3e Rang ouest, St-Anaclet

VENTE - FABRICATION - POSE
Toiles - Tentures - Valences- Filets

Plein-jour - Couvte-ht - Abat-jours

723-1408
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ESTIMATION GRATUITE

» TEL:723-2166.

      

 
 

    

      

  

  

   
  
  
  

   
    

  

  

  

   
INITIATION
À LA DANSE

4X
Cours spéciaux offerts
aux enfants et adultes leur
donnant la possibilité de
choisir un style.
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Teo| | CHAISE FoENSEMBLE|
20” “RCA EN ERABLE 54” - 20 ans garantie.
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. ENSEMBLE CEFRICERATEDCriL.VAISSELLE Mrmu|
S.P.C. À “McCLARY” ; |; 30” McCLARY (de luxe)
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RYF-1319 

   IAUX DE LA SEMAINE

   

TPRE

‘“McCLARY”
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(3 pièces)
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fameuse qualite

McCLARY,
InnoVateur dan

Service d'urgence 7 jours
par semaine
Tel, 723-4430

a

   



Le Rimouskols Mercredi le 17 septembre 1980
po

Le A 79
n

gi 8 Len PRIE on

pr

2ab

; 9
+ of ve

or a. Ww 4 ta
a

ET

"
= ‘

qe M

“ > es+

Ce Try
. al ve >ol

ny
qeRIMOUSK “

WN+ À * «
CARREFOUR

vi ts
a - è

VAR » otats
u or -

a Tv

Res *

-an e%De :
Nu

.
dh 2

.
“

. :

ta

>,

eize ;+

=

Ko 41 i WeOUCLES 10 E
ts

… vi
2 i, ie 5:i o ‘0 Ai ik re of, or Le > Na.

44
An fi is N

r p
e

os aie hk ge Ro EE {3% ry
Ny

vs
5 5arise va

3 JOUR MENT
_ ETgt

J
x | SEU 2m 2 »a ps 5 5 y
<r i a a iy)

x
yyMRS

ve Re
a fig Ha

3 te WE ¢:) Sy ry AR 4 5 i nie
4 i

> 5) (3
FEY

us sm pe Ge 2 4
Es

cn 3 Td=) En ht 4, ARRAS isad > a if
PR - Ak 7 En > IN SR:

i.2IR rad 4
2
ht td

eT 32 ES MA 7 G en ax

i ES
JS. cn

= I)
7

ce ao A
Fe. ae

AS
bi Wh 2, = ce

0 ETN x ne *
se LH i Lo x oe i$ 5 & . wa NAN+ ¥ Ze es : fi 5+

Ph.
: "Se Re

0
=Es te SE si 4 tar x es

= FF +. SN RN
RR= =4 oy AR XN =PE

: ds
A Sa ON SRR

8 =
sn ès

he vo 9 Xn. 8 22
se 3 Se.€ 8 PL a RE

io 15 Lg sms N Se
oz 4 io gr 2 Aes 4Sa il 5 = 2XK a

= sid Æ=
v x :

S ve
8 £ esi

5

S$ is ® SRFar
"ét tL 2 57 3 RY

A
23 . RR ss

De, bo
Sai & =

S>
pr Fes ne

Ÿ
Re ON Sage?

aaNA RY) ir >% 2 FE 6 N£5 = Ÿ
= = SN §à 5 =88

5)xt
2 J. Yo a

22
a

a ®,
= a

dy TRS a > So
n! PR >. =

2 Se x. ee
=

fe
1

= {
2 2 = == oh

0 INE oN ERR
&seA & 3

oN AE aN
Ë Sy Se HNN

ts
7

S\ =
= a > ES >.

E ad , =Es
i à x3

“ à ES €
5a À 2

; A=
= ES 2

J;
oh

&

ry ghol î FS PC + À
ce

NS + 2
Ad

¥ a
s
s

: + v4 §
AN «© va è

BY RB p
2
4

=

=
vx

* Mwy Fs SOR oR
= as

* NS oR, + 3
AS Ï RR

S
>

Ses =
§ RN

<x
= RYVi =

3 WR ®
a F NE = $3Si RES WW 34Si

A
beY/ = =

“iy

3

SY Ned nd
ns PS 5=f

kd
as La

EY
3,

“il x
+ NN

3 a Se RN
141 Lo = Redb»,

ne
PS

~
Lb 5

oo B 53i NH
I # 3

Es £.
Ry

= Ig
ne

RC
EY nNA SR=

=} BD SE,

S
® = == Wisi2 = ve:

Bb
4 GRAY

S où

2e
by a

+
nd = Se TN sene S

AS bY NF
EN

S= oi
AN = 3X

fe 5 .
Lt AlA

@ = a =

3 3 SX Se
“es

= 3) SNS ROY
=

SENÉ.
N

ES
He 2e =

J ¥
oy ERsa Ni) {a oy RN SX

cri
3% XN A sx

#
° 3Es” ;

ES R=.
age

mes

pa? dle LLae
5

Eos= +
—

= ee pres vd
QS

>,
Nn

TE a
VISA

EY —

INMa
r

|


